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Les effets conjoints de la mondialisation et du chan-
gement climatique exposent plus largement 
aujourd’hui nos filiè res d’é levage aux risques sani-
taires connus ou é mergents. Anticiper ces risques 
potentiels et adapter notre organisation en consé -
quence est une priorité . 

La mise en œuvre d’une chaîne de commandement 
opé rationnelle et d’outils de gestion ré actifs, adap-
té s et performants est indispensable pour ré pondre 
efficacement aux é vè nements sanitaires et limiter 
leur impact sanitaire ou é conomique sur nos filiè res 
agricoles et agroalimentaires. 

UN CONTEXTE FAVORABLE

La survenue d’é vé nements sanitaires majeurs peut 
avoir des consé quences redoutables. C’est notam-
ment le cas des «dangers sanitaires» de premiè re 
caté gorie tels que dé finis par le Code rural et de la 
pê che maritime et tout particuliè rement de certaines 
maladies animales qui constituent de ré elles 
menaces pour la collectivité . La gravité  de ces 
menaces peut ê tre lié e à  leur impact sur la santé  
publique et/ou sur l’é conomie des productions ani-
males. 

 

Dans le premier cas, il s’agit de zoonoses, maladies 
animales transmissibles à  l’Homme. Dans le 
second, il s’agit de maladies exclusivement ani-

males dont la contagiosité  é levé e peut ê tre à  l’ori-
gine d’é pizooties responsables de graves consé -
quences é conomiques. 

 

Une é pizootie est une maladie animale susceptible 
d’affecter rapidement un trè s grand nombre d’ani-
maux dans une ré gion donné e. Elle correspond 
pour l’animal à  ce qu’est une é pidé mie pour 
l’Homme. Les é pizooties sont gé né ralement à  l’ori-
gine de pertes é conomiques, directes et indirectes, 
considé rables (mortalité s, chutes de production, 
limitation de la commercialisation des animaux et 
des produits, entraves commerciales, pertes de 
marché s...). 

QU’EST-CE QU’UN RISQUE EPIZOOTIE ?

La fièvre aphteuse 
La fiè vre aphteuse en est une bonne illustration. 
C’est une redoutable maladie virale, d’une conta-
giosité  extrê me, qui affecte pour l’essentiel les 
bovins, les porcins, les ovins et les caprins. 

En fé vrier 2001, une é pizootie de fiè vre aphteuse de 
grande ampleur s’est dé claré e dans l’Union 
Europé enne, touchant en premier lieu le Royaume-
Uni (2001 foyers), puis l’Irlande (1 foyer), la France (2 
foyers) et les Pays-Bas (26 foyers). Ces pays ont 
consacré  quelques 2,7 milliards d’euros pour l’in-
demnisation des exploitants agricoles concerné s 
par les mesures d’intervention sanitaire d’urgence : 
abattage et dé contamination. 

Plus de 4 millions d’animaux ont é té  abattus et les 
exploitations rigoureusement dé contaminé es. Les 
produits agricoles (lait, viandes) ont é té  traité s pour 
garantir la destruction du virus. Les mouvements 
d’animaux et de produits ont é té  strictement ré gu-
lé s. 

Les é changes commerciaux ont é té  gravement per-
turbé s. Allant bien au-delà  des mesures pré coni-

sé es par l’OIE (Organisation mondiale de la santé  
animale), certains pays ont mê me abusivement 
interdit les importations de poissons et de volailles 
en provenance de France. 

Le coû t total de cette é pizootie s’est é levé  au 
Royaume-uni à  plus de 8 milliards de livres et pour 
les autres pays à  plus de 7,6 milliards d’euros. 

 

 

QUELQUES EXEMPLES

LE RISQUE EPIZOOTIE  
dans les Alpes-Maritimes

Direction dé partementale de la protection des populations - DDPP DES ALPES
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L’influenza aviaire (ou grippe aviaire) 
L’influenza aviaire (ou grippe aviaire)  illustre é gale-
ment cette problé matique. Maladie trè s conta-
gieuse, elle affecte les oiseaux et notamment les 
volailles domestiques et autres oiseaux captifs ou 
l'avifaune. Certaines souches peuvent ê tre patho-
gè nes pour l’Homme. Trois é pisodes avec souches 
non zoonotiques se sont succé dé s en France en 
2015/16, 2016/17 et 2020/2021 avec de lourdes 
consé quences é conomiques pour la filiè re palmi-
pè des gras du sud-ouest, qui a é té  la plus touché e. 
Ces crises n'ont pu ê tre gé ré es avec une mê me 
straté gie. 

 

Pour la premiè re avec une souche moins virulente, 
un dé peuplement progressif sur 17 dé partements 
du sud-ouest de la France a permis de maîtriser la 
maladie. Le coû t total a é té  estimé  à  plus de 130 
millions d'euros. La seconde é pizootie avec la 
souche hautement pathogè ne H5N8, beaucoup 
plus virulente a obligé  les pouvoirs publics à  mettre 
en place une straté gie plus offensive basé e princi-
palement sur des mesures d'abattages pré ventifs.

L’anticipation est gage d’efficacité 
La planification de la gestion des maladies ou dan-
gers exotiques majeurs pour la santé  des animaux 
constitue l'un des é lé ments-clé  dans la maîtrise des 
risques sanitaires. 

 

Les plans d’intervention opé rationnels s’articulent 
autour d’un objectif commun de pré vention du dan-
ger, de pré paration et de ré ponse face à  la crise et 
enfin de retour à  une situation stabilisé e. Le disposi-
tif des plans d’intervention est conçu pour mobiliser 
et coordonner l'action des diffé rents acteurs d'une 
crise sanitaire (publics ou privé s) dans ces situa-
tions exceptionnelles. 

 

L’anticipation, l'organisation, la ré activité  condition-
nent le succè s de la maîtrise de la propagation des 
maladies contagieuses. 

 

Face à  de tels dangers sanitaires, il convient 
d’abord de ré duire nos vulné rabilité s par des 
mesures de pré vention mais aussi de pré parer à  
l’avance une organisation solide et rodé e pour 
ré pondre efficacement et dans l’urgence à  la surve-
nue é ventuelle de tels é vé nements. 
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